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L'Union africaine, une «vieille
dame» qui veut être secouée
ÉTHIOPIE Paul Kagame prend la présidence de l'institution pour un an
Ii> Dès l'abord, la ren-
contre d'Addis Abeba
diffère des grands-
messes ordinaires,
••• On y a senti un souffle
de fierté et de volonta-
risme encourageants,

Seul un retard de trois
heures. dû à un huis dos
r~unissant les chefs d'Etat,

~ fait ressi'mbler le :W' sommet
de l'Union africainl.:' à une grand-
messe habituelle, Car pour le
reste, la rencontre d'Addis Abcba
qni s'est déroulée œ.~ditnanrhe
et lundi. s'est av~rée dilfért'nte
par plusieurs aspects. Il y l'ut
tout d'abord l'm'atîon réservée à
quatre présidents démocratique.
ment élus (Angola, Somalie,
Zimbabwe et Uberial. qui ont dit
toute l'émotion qu'ils resst.·n~
talent. le Ubérien George Weah
suscitant, peut-ètrE'à cause dl' sa
rEputation de vedette du football
des applaudissements particuliè.
rement nourris.

Il veut al1ssi les discours très
volo~tarist(',s à propus d'un
amtinent dérrit comme "il. la
croisEe ci!':> rhl'mins », discours
stimulés sans doute par les fou-
œdes dl' Domud Tromp t'tsa vi-
sion pour le moins réductrke des
" pays dl! lU ... ». Av~"Çéloquenœ,
le Tchadien Mous.~a Faki Maha-
mat, président dl' la Commissiun
de l'Union ame'aine. a ainsi dé-
nom."é "lu montée dl!~' igoi:~mfs
natÎO'llllJ;l', lu bunali.~ution lie la
,l'bw]JIIOM~et h' rdet de l'autre »,
Bien décidé à combal1rt~ "un
/ln Î/fItirali,~mf t'n'c/HI au gOÎit
dujour », il a proposé de conyo-
quel' à bref délai une conférence
sur l'Afrique et le muitUatéra-
Iisme. Le secrétaire général dl'
l'ONU. Antonio GutI'TreS, rom-
pant avl'C Il:!s discours misérabi-

IL~tl's, a decrit «11I1 mntinmt il
l'énorme poter/bel, plein (l'espoir

et d2 prmnrsS('s » et, au titre d'an-
den haut-commissaire de l'ONU
pOUl" les réfugiés, il il vu dans
l'émigration «11I1 phénomèm
global p{Jsitif, qui don ne line im-
Pllillion nouvelle à la crllil>;mnce,
réduit {l'8 inigaHtù. Jette dell
prmts entre di'.~,wlciités et aide à
.surl/wnter les mnséqui:'m'!'s dell
(Illas-retours dl',~ v{Jgue,~ df!

aoi.c;.mm::e et de déclin dilllllgro-
phiqw:s ". Il a aUSl;i exhorté les
pa.% dévehlppés à fonder It'Uf p0-
litique migratoire en s'appuyant
sur des faits et non des mytbt.~s...

Au-delà des diseours, il y eut
aussi les promesses: l'Union
afrir:aine s'est donné pour primi-
té de l,lUer contre la corruption,
particuli~œment ruineuse pour

le c.ontinl'ut, et pour ce faire s'est
dotée d'un nom'ean président
particulièrement efficace en ce
domaine, le Rwandais Paul }{a.
game, qui est arrivé nimbé des
Sl1cces déjà enregistrés dans son
pays. considéré comme l'un des
plus favorables aux aflà.ires (bu-
sines.~ft·jendl1J) de tout le mnti-
nent.

LUnion africaine, constituée
,,0 2002, est aus,<;:Ï une vieille
dame héritière d'un rêve pan-
africaniste que partagèrent dam
les années 60 trois (C pères fonda-
teurs » du continent. hérauts des
luttes de libération. Kv{ame
N'Krumah du Ghana, Modibo
Keita du Mali et Sékou Touré de
Guinée, Ils fondèrcilt eh 196:1
l'Organisation de lllnit'" afri-
caine, forte dl' ;~2Etats, dont le
Biège fut symboliquement instal-
lé à Addill A.bcba, capitale d'une
Ethiopie qui n'avait jamai~ été
colonisée l't où l'empl'rt'ur Hailé
Sélassié était il l'époque un sym-
bole de résistance.

DepuL~lors, malgré les divi-
sions du{'s à la Guerre froide.

malgré la reconnaissance de la
République arabe S<tbraouit' dé-
mocratique (RASD) qui entrain a
le départ du "taroe. l'evcou en
fore,", depuis lots, malgré les in-
gérences des anciennes puis-
sances col{)niales et l'exi!'ience de
groupes linguistiques différents,
malgré les crues qui secouèrent
une organisation parfois prèsen-
tée comme un « s)'Ddicat de dic-
tateUrs », lèS rêves des années 60
ne se sont jamais éteints. Il est
toujours question de créer un
marchIÎ uniqut' africain, de réali-
ser IïntégrdtioD politique, mênw
si les «Etats nations,. sunt de
plus en plus jalom. de leur souve-
raineté et n'hésitent pas il: agrcs-
Sl'1' uU il. pillE'r Jeun; voisins ...

L'Afrique continue à se battIt>
ponr obtenir un siege au Conseil
de Sécurité et peser iliil,lantagc à
l'ONU et, plus largement, eUe
soubaite s'inspirer de l'exemple
de l'Union européenne afin de
créer, un jour. les Etats-Unis
d'Afrique.

A la tête du comitë d<-'Fi r~-
formes, Paul Kagame simplifie-
ra-t-ill'orglUligramme déjà corn·
plexc de ['nrganisation contineQ-
tale? Cette d-cmièfe Il pour or-
gane suprême la conférence d~'!i
çht'fs d'Etat ~t de gouvernement,
et le '" secr~tariat» d'hier a ét~
remplaœ par unI.' Commi5!liol1,
sorte de gouvernement compos~
de dix membres et si~geant fi
Addis Abeba, aVec à sa tète le
Tchadien Monssa Faki Mahamat
tandis que le Conseil exécutif est
l'omposé des ministres désignés
par les gouvernements des Etats
membres.

Si l'OUA prônait le f('spect de
la souverain!'té ùes Etats et la
non-mgùence dans les aflrores
intérieures, l'Union africaine
]X)llr sa part se veut plus inter-

vcntionniste, sans être nécessai·
rement plus efficace, EUt' inter-

vint, entre autres, au Togo, nbli·
geant Faurt· Gnassingbe, le fils
d'EyadènlL, à organiser des éIL'C-
tiollS (contestées) pour légitimer
sa Sl..Icression, en Mauritanie, au
ZimbabwE' à propos dt· Robert
Mugabe où elle fut obligée de te-
nir compte d'une puissante orga-
nL~ation régionale, la Commu-
nauté de développement
ù'Afrique australe, SADe, moins
fédéraliste mais plus soudée que
l'Union africaine ...

LI' Comité pour la paix et la sé-
curité de l'Union afticainl" se
montre dl' plus en plus actif: en
2007, unt' forcI' de 8.000
hommes fut envoyée en Somalie.
7.000 hommes furent déployés
au Soudan dans la provincl' du
Darfour, le crs prit position aux
Comores, en RDC, en Côte
d'Ivoire. au Burundi. En Libve,la
médiation de l'Union afriëaine
futeourt-circuitée par l'interven-
tion militaire de l'Otan ..suslitant
beaucoup d'amertume sllr le
continent. Consciente de son pu-.
tentid économique et de son
poids démographique, l'Afrique·
supporn' de moins en moins les
ingérences extérieures, C'est ain-
si que l1Jniunafricaine, en 2009,
('Cssa de eoopérer 1\Vcl" la COllr

pénale international{', rct'usant
de mettre en Œuvre le mandat
d'arrêt international visant le
président soudanais Omar ci BI'-
chu, qui voyage sans probl~rne à
travers le continent tandis que la
CP] est accusée de ne cibler que
dl'sAf'ricaitlll ...

L'Union africaine, trop long-
temps dépendante de raide in-
ternationale, veut ùèsormais se
doter des moyens de sa politique
et WU" vingtaine de pa)'!'. ont déjà
accepté de financer l'organisa-
tion continentale au moyen
d'une ta.xe dl' 0,2 % SUI le!; im-
portations .. , •
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Austèl't!! et efficace
Un visiteur, sortant ré-
cemment de l'austère
bureau de Paul Kagame à
Kiga.li, ne cachajt pas ses
sentiments: « i/ prend trës
au sérieux son role il/a
tëte du "comité des ré-
formes" de T'Union afri-
caine et sur sa tab.le de
travaif, il a déployé des
plans d'actjon par secteurs,
aussi précis que des plans
d'état-major ... ». Elu pour
un an à la tête de l'orga-
nisation continentale,
Paul Kagame lui imprime-
ra certainement sa
marque. Ce sera celle
d'un panafricaniste
convaincu. Ce sera celle
d'un pragmatique, dési-
reux de faire sortir son
pays de la pauvreté, à

marches forcées s'il le
faut. Avec. les Européens
s'ils le souhaitent, mais
aussi avec les Chinois, les
Indiens, si cela permet
d'aller plus vite. Sa
marque sera aussi celle
d'un homme à J'allure
austère, mais à la réputa-
tion de star, habitué des
sommets de Davos et
interlocuteur de la haute
finance internationale.
Entre sur la sr:ètle comme
chef de guerre, Paul
Kagame. travaillant le
jour, étudiant la nuit, a
non seulement recons-
truit un Rwanda détruit
par le génocide, mais il
s'est imposé par le réta-
blissement de la sécurité,
par les succès enregis-
trés sur le plan écono-
mique dans un pays
quelqui':fois appelé
(j Rwanda Ine ... » Assisté

par un staff venu de
Kigali, réussira-t-B Il
imprimer une rigueur
identique à [;organisatïon
panafricaine? Malgré
son efficacité. son ap-
proche autoritaire ne fait
pas l'unanimité et son
maintien au pouvoir est
diffjcile à présenter en
exemple dans une orga-
nisation qui a fait de la
democratie l'un de ses
maUres mots. Sauf que
cet homme il t'allura
austére séduit de plus en
plus les jeunes généra-
tions du continent. Inter-
net oblige: nul n'ignore Je
fait qu'il parle d'avenir et
parie sur les nouvelles
technologies, tous citent
en exemple sa lutte
contre la corruption et le
comparent avec leurs
propres dirigeants ..•
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